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Les fouilles entreprises entre 1955 -1961 dans la necropole tumulaire d'Histria ont eu comme 
but d'etudier 40 tumuli funeraires, datant du Vle siecle av. natre ere au ne siecle de natre ere. Les 
resultats obtenus ont ete publies auparavant sous forme de rapports preliminaires et d'etudes partiel­
les 1 et recemment un compte rendu complet, accompagne de commentaires, a ete redige pour le 
second volume de l'ouvrage Histria II, Bucarest, 1966, p. 132-294 (resume franc;ais p. 409-422). 
Dans ce qui suit, nous nous sommes propose de discuter !'un des problemes Ies plus importants 
poses par Ies recherches, notamment celui des rites et des rituels funeraires. Natre etude ne pretend 
pas arriver a des conclusions et a des solutions definitives. Son seul but est d'indiquer la maniere 
dont se posent Ies problemes, a ce moment, et comment se trouvent-ils situes dans l'ensemble de 
nos connaissances, concernant Ies rites et Ies rituels funeraires d'une cite se trouvant aux confins du 
monde hellenique. 

Bien qu'il existe, jusqu'a present, une grande disproportion entre le nombre de tumuli fouilles 
ct le nombre de ceux encore intacts, Ies donnees concernant cet aspect du probleme commencent a 
s'eclaircir. Des 27 tu muli fouilles, qui contenaient des tombes, 24 rccouvraient des tombes d'incineration 
et 3 des tombes d'inhumation. La rarete des tombes d'inhumation, bien que frappante, n'est pas encore, 
au stade actuel des recherches, suffisamment confirmee du point de vue statistique. L'absence des 
cimetieres plans, durant pr.:'.sque toute la periode d'utilisation de la necropole tumulaire 2, nous a 

prive de la possibilite de completer nos observations. On ne peut clonc pas savoir si ce rite, si faible­
ment representc dans Ies tombes recouvertes de tumuli, n'etait pourtant pas employe de prCference 
- dans certaines periodes du moins - pour Ies sepultures planes. Natre supposition repase pour 
le moment, uniquement sur la constatation que Ies quelques tombes planes, decouvertes isolement 
ct qui <latent des VI• -Ie siecles avant natre ere, sont presque exclusivement d'inhumation (ii s'agit 
surtout de tombes anterieures au ne siecle avant natre ere). Certains cimetieres plans des sites rappro­
ches ou apparentes a celui d'Histria temoignent du meme rite. Les fouilles recentes effectuees par V Iad 
Zirra sur le territoire du village actuel d'Istria ont decouvert un cimetiere plan a rite exclusif d'inhu­
mation 3, datant des Vle - re siecles avant natre ere. De meme, Apollonia, colonie milesienne situee 
sur la c6t.:: thrace, rattachee a Histria par des liens historiques et ethniques, possedait un grand cime­
tiere plan d'inhumation, qui a constitue ces dernieres annees l'objet des fouilles des chercheurs bul­
gares. II date du ye jusqu'au ne siecle avant natre ere 4• Avant de formuler quelques conclusions 

1 Petre Alexandrescu, « Klio », 1963, pp. 257 et suiv. ; 
SCIV, Xll l ,  1962, pp. 325 et suiv. 

2 QuanJ on cxamine Ies tombcs recouvertes de tumuli 
d' I  I istria ii faut souligner qu'elles ne constituaient pas la 
scule necropole de la viile dans l'antiquite. Commc d'au ­
trcs cites grecques, Histria a certainemcnt eu, des Ies 
prcmiercs annecs de son histoire, un ou plusieurs cimetie­
res plans qui ont du etre util ises en parallclc jusqu'il la 
fin de la viile. Mais jusqu'a maintenant, a part la necropole 

DACIA, N .  5„ Tome IX. 1965, pp. 163-184 , Bucarest 

tumulaire, on n'a decouvert que Ies cimcticrcs plans des 
epoques plus recentes, c'est-il -dire ceux datant des 1 1° - VI• 
siecles de notrc ere. Pour le moment, la prescnce d 'une 
necropole plane de l'epoquc grecque n'est attcstce quc 
par Ies stcles funeraircs, apparues dans Ies ruines de la 'I ille. 
Les plus ancienncs datent du v• sii:cle avant notrc ere. 

3 Information Vlad Zirra. 
4 /lpollonia, s,;lia, 1 963. 
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concernant le rapport entre inhumation et incineration dans la necropole d'Histria, il nous faut clonc 
attendre la decouverte et l'analyse des cimetieres plans de la viile. 

Mais on peut des maintenant prendre en evidence le grand nombre des tombes d'incineration, 
aussi bien que la variete des types qu'ils presentent. Ils doivent etre consideres comme caracteristi­
ques pour la necropole tumulaire d'Histria, si nous pensons a toute une serie de necropoles tumulaires, 
fouillees dans Ies villes pontiques, surtout sur le littoral nord-pontique. Sans analyser en detail Ies 
rites et les rituels pratiques dans ces regions par Ies colons grecs, nous pouvons mentionner que la 
plupart de ces necropoles a tumuli se caracterisent par la pratique de l'inhumation. Nous retenons 
clonc, pour la phase actuelle des recherches de la C,1ecropole d'Histria, la forte proportion des tombes 
d'incineration. 

Pour la plupart des tombes d'Histria l'incineration a ete faite sur la place meme du tumulus. Il 
y a 21 tumuli (25 complexes) qui recouvrent de tels complexes funeraires. Pour certains de ces com­
plexes, l'endroit ou l'on a eleve le bucher est le meme que celui ou l'on a installe la tombe. Nous 
Ies avans groupes dans la serie buchers-tombes. Mais parfois la tombe a ete placee pres du bucher, 
sur la surface qui sera recouverte par le tumulus. Ces complexes appartienrient a la serie des tombes 
situees pres du bUcher. Toutefois, pour un petit nombre de tombes, l'incineration a ete faite hors de la 
zone d11 t11mul11s. Enfin, natre classification enregistre les quelques tombes d'inhumation. 

Le tableau synoptique des types de tombes tumulaires decouvertes jusqu'a present a Histria 
est clonc le suivant : 

s 
c: o 

. ..... ..... � -u c: 
·o 
.s 

buchers-tombes 
(a) 

- de surface, sans fosse de combustion (] Aal) 
- de surface, a fosse de combustion circulaire (JAall) 
- de surface, a fosse de combustion rectangulaire ou 

ovale (JAalll) 
- de surface, a fosse de combustion en forme de croix 

(JAalV) 
;;, avec incineration 

- dans une fosse de combustion ovale (JAaV) 
- dans une fosse · de combustion a gradins (JAaVI) :a sur l'endroit meme .... ·a du tumulus (A) 

'0 - a bucher de surface, sans fosse de combustion (JAbl) 
c: 

..E 
"' o 

buchers pres de 
la tombe (b) 

� o.. e o u 

avec incineration en 
dehors du tumulus 

(B) 

{ - avec cercueil 
- sans cercueil 

- a bucher dans une fosse de combustion ovale (JAbV) 

- a bucher dans une profonde fosse circulaire (JAbVII) 

- ossements sur le sol 
(JB1) 

- ossements dans la 
fosse (JB2) 

- ossements dans 
l'urne (JB3) 
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C O M P L E X E S  D ' I N C I N E R A T I O N 

A. INCINERATION SUR L'ENDROIT M�ME DU TUMULUS 

a) BUCHERS-TOMBES 

Buchers-tombes de surface, sans fosse de combustion ( ]Aal) 

La situation la plus claire a ete trouvee dans le tumulus XIX. La zone d'incineration etait plate, 
a forme presque circulaire, legerement allongee sur !'axe est-ouest, a diametre maximum de 5,80 m. 
Elle presentait de fortes traces de feu, etant roussie et durcie surtout au centre. 

Le bucher avait une forme quadrilatere, presque carree, Ies câtes etant de 3 m sur 2,60 m. 
Les câtes plus longs etaient orientes est-ouest. Les charbons atteignant 0,1 5 m etaient disposes en 
reseau. L'interaxe etait constant, de 0,30 m. On a observe que Ies rangees de charbons situees aux 
extremites etaient presque toujours doubles, ce qui nous a fait supposer que le bucher ne pouvait 
avoir plus de deux rangees longitudinales et deux transversales 5• 

Au-dessus des charbons ii y avait une couche assez epaisse et compacte de cendres. Des osse­
ments humains calcines, en fragments assez grands, se trouvaient surtout vers le milieu du bucher, en 
direction nord-sud. Dans la partie sud du bucher, ii y avait surtout des fragments des os longs des 
jambes (nous supposons clonc que le mort a ete place au milieu du bucher, la tete au nord et Ies pieds 
au sud). Parmi Ies restes du bucher, ii y avait aussi beaucoup de fragments d'objets, le plus souvent 
de nature ceramique. Ceux-ci ctaient groupes toujours dans la direction nord-sud, tout comme Ies 
fragments osseux. Tous Ies objets etaient brises ; on n'a pas pu Ies reconstituer integralement. Cer­
tains ont ete brules en mcme temps que le bucher. Des 8 vases d'offrandes de la zone d'incinera­
tion, 5 avaient passe par le feu et 3 autres brises apres la cremation. La distinction entre Ies vases 
brules secondairement et Ies vases non brules est particulierement importante pour la reconstitution 
des moments du rituel funeraire. 

Le complexe funeraire du tumulus XIX a souffert une intervention rituelle, dont Ies indices 
sont clairs. En effet, une partie des restes d'incineration ont ete laisses intacts, Ies autres ont ete 
enleves pour etre transportes en dehors du tumulus. Cette operation a ete faite dans un certain 
ordre : on a ramasse Ies restes de crcmation seulement de la peripherie du bucher tout en laissant 
intacte la zone centrale ou avait ete brule le cadavre. L'intention rituelle de cet acte a ete, paraît-il, 
de degager l'endroit ou avait ete depose le mort en vue de le transformer en tombe. Autrement 
dit, la surface ou l'on avait construit le bucher, ou l'on avait place le cadavre et ou s'etait consomme 
I'incineration representait en meme temps la place de Ia tombe meme. 

Ce n'est qu'apres cet acte que l'on cassait de nouveau des vases d'offrande. Les trois vases ne 
portant pas de traces de combustion secondaire ont ete jetes a ce moment du rituel (l'un d'eux se trou­
vait justement dans une partie de Ia zone de combustion qui avait ete completement nettoyee des 
restes du bucher). Cette seconde casse de vases d'offrande avait une autre valeur que la premiere : 
elle appartenait a la ceremonie de la sepulture qui, assurement, devait etre distincte de celle de 
l'incineration. 

6 Les poutrcs n'etaient pas lixces avec des clous, mais 
l'arrangement du b ucher n'en etait pas moins solide ct 
stable puisque, aprcs sa consommation par le feu et la 
chute des restes brules, ii a encore garde sa forme. Les 
observations faites au tumulus X I X  ne nous aident gucre 
a decouvrir le procede utilise pour lixer Ic b ucher. l i  
existe cependant certaines indications obtenues a l a  suite 
des fouilles du bucher du tumulus XII, qui etait <lu meme 
type et presque contemporain. La, parmi Ies residus de la 

combustiun, ont apparu ccrtaines mottes d'argile a formes 
irregulii:rcs, durcics par le feu, qui portaient en negatif, 
Ies traccs de poutres a diamctres variables. La plupart des 
mottes de terre gardent la forme d'une seule poutre ; 
quelques-unes cependant indiquent que certaines poutres 
s'entrecroisaient en anglc droit. On supposc que ces mottes 
de terre, ceramisees par le feu, ont du servir a lixer Ies 
rangees de poutres aux points de jonction. 
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Pour ce complexe, tout comme pour les autres, dont nous allons nous occuper ci-dessous, il 
nous faut accepter l'idee d'une ceremonie funeraire composee de deux moments distincts, celui 
de l'incineration et celui de la sepulture ; leurs traces archeologiques superposees et melangees, 
apparaissent au chercheur sous forme d'un seul complexe funeraire. 

Les deux autres tumuli, XII et XX, a complexes d'incineration similaires, n'ont pas ete decou­
verts dans des conditions aussi favorables pour la recherche. 11 n'a pas clonc ete possible de faire une 
serie d'observations concernant l'intervention rituelle effectuee apres l'incincration, dans le but 
de constituer la tombe. Mais ce qu'on a egalement constate dans ces deux complexes, c'est que la zone 
de combustiori, avait la meme forme, vaguement circulaire, que dans le tumulus XIX et nous sup­
posons qu'un bucher similaire a du y etre installe. Durant l'incineration, et ensuite durant la consti­
tution de la tombe, on a jete des offrandes, qui consistaient, pour le tumulus XII, d'une hydrie-kaplis 
jetee sur Ies restes incineres et d'un vase de cuisine, a l'extremite est de la zone de combustion. Dans ce 
complexe, ii y avait aussi deux vases d'offrande brises sur place, en dehors de la zone de combustion 
du bucher, l'un au SSE, l'autre au nord. Les observations effectuees ne nous permettent pas de mettre 
en rapport ces deux vases avec l'une ou l'autre des offrandes faites au cours de la ceremonie funeraire. 

Au bord de ces complexes ou dans leur fosse peripherique on a trouve des restes de sacri­
fices humains et d'animaux 6• 

Si l'on resume toutes ces observations concernant le rituel funeraire du type ]Aal, on peut 
formuler Ies resultats suivants : 

- bucher en forme rectangulaire, presque carree, ayant environ 3 m de câte ; 
- cadavre situe sur le bucher, probablement en direction nord-sud ; 
- offrande de l'incineration jetee dans le bucher et brulee secondairement (probablement, 

on jetait aussi des offrandes en dehors de la zone de combustion) ; 
- zone de combustion resultee, en forme circulaire, parfois vaguement ovale, a diametre 

variant entre 4,20 -6,20 m, sans fosse de combustion ; 
- Ies restes de l'incineration laisses sur place, « decoupes » par l'enlevement de certaines parties 

non essentielles ; constitution de la tombe ; 
- sur la tombe et a l'extremite de la zone de combustion, offrandes brisees rituellement ; 
- offrandes sanglantes d'hommes et de chevaux a l'extremite des complexes ; 
- on a decouvert trois complexes de ce type, datant de la periode 560 /550 -510 /490 avant 

notre ere. 

Buchers-tombes de s11rface, a fosse de comb11stio11 circulaire (]Aall) 

Ce type n'est represente que dans le tumulus XVII. La zone de combustion, a forme, en quel­
que sorte, circulaire et a diametre de 6 m., presentait au centre une fosse ronde et peu profonde. 
Les restes incineres ayant ete enleves apres la cremation on n'a pas pu etudier la forme du bucher. 
Nous supposons qu'il ne differait pas beaucoup du precedent (JAaI), puisqu'il en a resulte une zone 
de combustion a dimensions et a forme similaires. Pendant l'incineration, on a place pres du mort 
un vase d'offrande. 

Apres l'incineration, Ies restes de la combustion ont ete ramasses de la zone de com­
bustion et mis dans la fosse de combustion centrale. Cet acte signifiait la constitution de la tombe. 
Les offrandes ceramiques ont etc jetees sur la tombe et sur la zone de combustion, nettoyee aupara­
vant. 11 est interessant de voir qu'elles sont groupees dans une seule partie de la zone de combustion, 
en direction NE -SO. 

8 Petre Alexandrescu et V. Eftimie, dans « Dacia », N. S„ l ll, 1 959, pp. 143 ct suiv. 
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Tout comme pour le type precedent, le complexe funeraire que nous presentons ici comprend 
une scrie d'offrandes sanglantes d'animaux et de sacrifices humains ainsi que des objets ceramiques, 
dcposces dans le fosse peripherique du tumulus. 

Les caracteristiques de ce type de complexe funeraire sont Ies suivantes : 
- fosse de combustion circulaire peu profonde ; 
- bucher, probablement rectangulaire, presque carre (comme pour le type ]Aal) ; 
- offrandes ceramiques pour l'incineration ; 
- zone de combustion circulaire a diametre de 5,60 m;  
- apres l'incineration, Ies restes ramasses dans la  fosse de combustion ; constitution de 

la tombe ; 
- - l'offrande de la :sepulture jetee dans et en dehors de la zone de combustion, dans une seule 

direction ;  
- sacrifices humains de chevaux et ceramiques, rnises dans l e  fosse peripherique ; 
- on a decouvert un complexe de ce type datant du milieu du vie siecle avant natre ere 

Buchers-/0111bes de sur face, a fosse de comb11stio11 recta11J,t1laire 011 ovale ( ]Aalll) 

Le tumulus XXVIII a offert le complexe le plus clair de ce type. La zone de combustion avait 
une forme rectangulaire, orientee E -- 0, de 2,50 X 3,00 m. Au centre se trouvait la fosse de combus­
tion, de forme rectangulaire, longue de 2,05 m, large de 0,80 m et profonde de 0,40 m, assez 
regulierement taillee, a parois verticales et a fond plat. La zone de combustion aussi bien que la fosse 
portaient des traces de feu, plus marquees dans cette derniere. Les restes de l'incineration ont ete 
rassembles ensuite et jetes a l'interieur de la fosse de combustion. Cette fosse remplissait la double 
fonction de fosse de tirage et de tombe. Sa forme et ses dimensions rappellent beaucoup celles des 
fosses des tombes d'inhumation. On n'a pas decouvert des objets d'offrande a l'interieur du complexe. 

Ce type de tombe d'incineration se retrouve aussi dans Ies tumuli XXIX, XXXI et eventuelle­
ment dans le tumulus XXXIII. La distinction, par rapport au tumulus XXVIII, consiste en ce que 
la fosse de combustion n'avait pas une forme rectangulaire mais ovale. 

Aucun des complexes de ce type ne contenait des offrandes d'incineration. Les recherches futures 
devront preciser si l'absence de cette categorie d'offrandes est accidentelle ou bien si elle constitue 
unc caracteristique. Par contre, l 'offrande de la sepulture a pu etre nettement mise en cvidence pour 
Ies tumuli XXIX et XXXI. Elle avait ete jetee sur la zone de combustion dans une seule direction 
apres son nettoyage et apres la constitution de la tombe. Au tumulus XXIX, l'offrande se trouvait 
entre l'extremite SSE de la surface funeraire, et la fosse de combustion. Au tumulus XXXI, Ies offran­
des ont ete jetees a l'ESE de la zone de combustion. 

Les caracteristiques de ce type de complexe d'incineration sont clonc Ies suivantes : 
- fosse de combustion rectangulaire ou ovale, orientee E -0 ;  
- bucher (probablement rectangulaire) place au-dessus de la fosse de combustion ; 
- orientation du mort probablement E-0; 
- zone de combustion en forme ovale depassant de beaucoup Ies extremites de la  fosse de 

combustion ; 
- restes de l'incineration ramasses de la zone de combustion, groupes dans la fosse de combus­

tion et constitues en tombe ; 
- offrande de la sepulture groupee en une seule direction ; 
- on a decouvert trois complexes pareils et peut-etre aussi un quatrieme, tous datant des 

(V0 ?) IV0 -III• siecles avant natre ere. 
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Buchers-tombes de s11rface, a fosse de combustion en forme de croix (] Aa!V) 

Ce type de complexe d'incineration a ete decouvert dans Ies tumuli XXIV et XXX. 

fi 

La zone de combustion avait une forme ovale irreguliere, a diametre variant entre 2,40 et 
3,60 m au tumulus XXIV, et entre 2,50 et 3,15  m au tumulus XXX. La fosse de combustion avait le 
contour d'une croix a bras inegaux et Ies parois courbees. 

Les restes cineraires n'ont pas ete laisses sur place apres la combustion du bucher ; c'est 
pourquoi on n'a pu faire des observations sur la construction du bucher. La forme de la zone 
de combustion, ainsi que la position de quelques morceaux isoles de bois carbonises restes sur place, 
nous font supposer que le bucher occupait une superficie assez importante. II a pu avoir une forme 
presque carree, ce qui expliquerait la forme de la fosse de combustion. L'orientation du bucher etait 
probablement E -0, indiquee par Ies diametres longs de la zone de combustion. C' est selon la 
meme orientation que le mort a probablement ete place, si nous en jugeons d'apres sa position dans 
d'autres types de tombes contemporaines a incineration sur place (]Aa V et ]AaVI) . Durant l'inci­
neration on a fait des offrandes, representees ici - tout comme dans d'autres complexes funeraires de 
l'epoque romaine - par des 1mguentaria en verre, decouverts en grand nombre dans Ies restes de la 
combustion. 

Apres Ia cremation, Ies restes cineraires ont ete constitues en tombe. En ce qui concerne la place 
choisie pour la tombe on constate deux variantes : celle du tumulus XXX, ou tous Ies restes incineres 
(ossements calcines, cendres, restes de vetements et de bijoux, charbons) ont ete groupes au centre 
de la fosse de combustion, et celle du tumulus XXIV ou Ies restes d'incineration etaient groupes 
a l'extremite est de la zone de combustion, en depassant ses limites. 

Les offrandes de la sepulture n'ont pas ete mises sur Ies restes incineres ; elles ont ete deposees 
en cercle, a quek1ue distance autour de Ia tombe et consistaient en vases brises rituellement. Pres 
de ces offrandes, ii y avait un ou plusieurs foyers funeraires, caracterises par de petites surfaces 
brulees, recouvertes de charbons. 

Les caracteres de ce type de complexe d'incineration sont Ies suivants : 
- fosse de combustion en forme de croix ; 
-- bucher probablement rectangulaire, inscrit dans Ies Iimites de la fosse en cro1x ; 
- cadavre probablement oriente E -O;  
- offrandes d'unguentaria en  verre, apportees pour l'incineration e t  deposees (ou jetees) dans 

le bucher ; 
- apres la consommation du bucher, Ies restes incineres ramasses et constitues en tombe, soit 

dans la fosse de combustion, soit a l'extremite est de la zone de combustion ; 
- offrandes de vases ou d'autres objets deposes en cercle a quelque distance autour de la tombe 

et brises rituellement ;  
- foyers funeraires pres des off randes de la sepulture ; 
- on a decouvert deux complexes de ce type datant des I• -n• siecles de natre ere. 

B1Îchers-tombes dans 11ne fosse de comb11stion ovale (] Aa V) 

Ce type de complexe funeraire a pu etre etudie d'une maniere plus detaillee dans Ies tombes 
n°s 1 et 2 du tumulus XXXIV et dans la tombe n° 1 du tumulus XXXVI. 

La fosse de combustion ovale avait une longueur variant entre 1 ,60 m et 2,40 m, une largeur 
entre 0,60 m et 0,85 m, avec une profondeur entre 0,20 m et 0,45 m. Les parois etaient arrondies, 
donnant ainsi a la fosse une forme ressemblant a une cuve. Toute la fosse etait calcinee. Le contour 
de la zone de combustion ne depassait que de peu Ies limites de la fosse. 
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Certains complexes etant en bon etat de conservation, il a ete possible d'examiner la construction 
du bucher. II avait ete place au-dessus de la fosse de combustion, appuye sur ses bords sans Ies depasser 
et ctait compose de deux rangees de bois, l 'une transversale (au-dessus) et l 'autre longitudinale. 

Les restes de la construction du bucher ne sont pas toujours conserves. Une comparaison entre 
la tombe n° 1 et la tombe n° 2 du tumulus XXXIV prouve qu'au n° 1, ou plusieurs morceaux 
de bois ont ete conserves, l'incineration du cadavre a ete plus intense, tandis qu'au n° 2, ou la 
quantite de charbons etait plus reduite, Ies os etaient incompletement brules. La relation entre 
la quantite de charbons conservee et le degre de calcination des ossements n'est pas valable dans 
toutes Ies circonstances. Certains complexes de ce type presentent des os tres finement calcines, et ne 
sont p as accompagnes d'une trop grande quantite de charbons. 

Durant la combustion, on a jete sur le bucher des offrandes ceramiques. Apres la combustion, 
Ies restes incineres ont ete laisses in situ a l'endroit meme ou ils etaient tombes. Cette situation a 
permis une analyse anthropologique des deux complexes afin d'etablir la position du mort. D. Nicolă­
escu-Plopşor ayant examine la tombe n° 2 du tumulus XXXIV et la tombe n° 1 du tumulus XXXVI, 
a etab li pour la premiere que le mort avait ete incinere pres du foyer (petit bucher, peu eleve) ; la 
combustion etant faite sur place, Ies os sont tombes sans trop se deplacer. D'apres la distribution 
des fragments osseux, ii paraît que le cadavre a ete mis sur le bucher Ies mains le long du corps 7• 
L'orientation du mort etait SSE -NNO. Pour la tombe n° 1 du tumulus XXXVI, ii a ete etabli 
que le mort avait ete place sur le dos, et oriente SE -NO 8• 

Par-dessus Ies restes incineres, demeures intacts et constitues en tombe, on a jete Ies offrandes 
de la sepulture. Les plus nombreuses sont des vases, brises sur place. En dehors des tombes, mais 
egalement a l'interieur de la surface recouverte par le tumulus, on remarque un autre groupe d'offran­
des, presque toutes ceramiques. Leur correlation avec !'un des deux moments de la ceremonie fune­
raire, l'incineration et la sepulture ne peut etre etablie, faute d'observations concluantes. Dans un 
complexe de ce type de l'epoque romaine (tumulus XXVII), ce groupe d'offrandes se trouvai t 
distribue en cercle, tout autour de la zone de combustion, eu laissant l'impression que, tout comml' 
pour le tumulus XXX et XXIV, ii se rattachait au moment de la sepulture. 

En resume, Ies traits caracteristiques du type ] Aa V sont Ies suivants : 
- fosse de combustion ovale de petite profondcur, un peu plus longue que le corps humain ; 
- bucher en forme de podium, circonscrit dans Ies limites de la fosse de combustion ; 
- mort depose sur le bucher oriente E -O (avec certai nes variations) ; 
- offrandes de l'incineration jetees ou deposees sur le bucher ; 
- zone de combustion depassant de tres peu Ies extremites de la fosse, Ies traccs Ies plus fortes 

se trouvant a l'interieur ;  
- tous Ies restes de la combustion laisses in sit11 et constitues e n  tombe ; 
- offrandes de la sepulture brisees, placees au-dessus des restes incineres ; 
- parfois, groupe d'offrandes a proximite de la zone de combustion ;  
- ce type de complexes apparaît pour la premiere fois a Histria dans le tumulus XXXII, datant 

probablement du ve siecle avant notre ere ; ii est certainement atteste en commen�ant du milieu du 
IV0 siecle et jusqu'a l'epoque romaine. 

Bucher-tombe a fosse de comb11stion Cil gradins (]Aa VI) 

On a trouve jusqu'a present une seule tombe de ce type a Histria : la tombe n° 2 du tumulus 
XXXVI. La fosse ou l'on a installe le bucher avait deux gradins : la premiere fosse de forme a peu 
pres ovale, creusee au ras du sol, a diametre de 2,50 m -1,50 m, a profondeur maximale de 0,30 m, 

7 D. Nicolăescu-Plopşor, <lans rlistria, II ,  Bucarest, 
1966, p. 353 su iv. 

8 Ibidem. 
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ayant au centre une seconde fosse, de 2,20 m sur 0,40 -0,50 m et 0,30 m de profondeur. L'orien­
tation etait la meme que pour la premiere. La zone de combustion ne dcpassait pas Ies limites de la 
fosse supcrieure. Comme Ies restes ont etc laisses sur place, ii a etc possible de faire quelques 
observations sur l'arrangement du bucher : il semble qu'il avait etc place sur le gradin superieur, 
afin de recouvrir la cavite inferieure. Les autres observations se rapprochent de celles faites dans Ies 
complexes du type ]AaV. 

Les caracteristiques de ce type sont Ies suivantes : 
- fosse de combustion a deux gradins, la partie interieure servant de fosse de tirage et ensuite 

de tombe ; 
- bucher installe sur le gradin superieur; 
- Ies restes incineres laisses intacts ; 
- on a decouvert un seul complexe de ce type, datant de la seconde moiti.! du ier siecle 

de notre ere. 

b) COMPLEXES D'INClN ERATION A TOMBES A C6Tt DU H0CHER 

Complexe d'inci11eratio11 a bUcher de s11rface, sans fosse de co111b11stio11 (]Abl) 

On a trouve jusqu'a present un seul tumulus de ce type, le n° XXII. La zone de combustion 
etait de forme, vaguement ovale, a diametre de 2,90 a 3 m, ou un bucher, probablement rectangu­
laire, similaire a celui du type ]Aa/ avait etc dresse. Apres la cremation, on a recueilli une partie 
assez importante des restes du bucher. Sur la zone d'incineration et pres d'elle, on a brise de nom­
breux vases, destines au bucher. Cette offrande a etc faite apres la cremation et non pas durant 
l'incineration, car la ceramique ne portait pas de traces de combustion secondaire. 

Le second moment de la ceremonie, la sepulture, a etc effectuee en plac;ant, sur l'endroit destine 
a la tombe, Ies ossements et Ies autres restes incineres provenant du bucher. La tombe se trouvait 
a 1 m environ, direction OSO, de la zone de combustion. Sur la tombe on a brise d'autres vases 
d'offrandes . 

Ce type de complexe d'incineration se caracterise par Ies traits suivants : 
- zone de combustion, sans fosse de combustion, a diametre de 2,90 -3 m ;  
- bucher d e  surface, probablement rectangulaire ; 
- offrandes d'incineration, brisees sur place, apres l'extinction du feu ; 
- collection d'une partie considerable des restes incineres (sans offrandes) et deposition pres 

de la zone de combustion ; 
- offrandes brisees sur la tombe ; 
- on a decouvert un seul complexe de ce type, datant du milieu du ye siecle avant notre ere. 

Complexes d'i11ci11eration a btichers dans une fosse d'incineration ovale (] Ab V) 

Dans la serie des tumuli que nous publions dans cet ouvrage, le tumulus XXXVII est le seul 
complexe d'incineration de ce type 9• Le bucher a ete installe au-dessus d'une fosse de combustion 
ovale, qui portait des traces de feu, mais qui ne s'etendaient pas autour de la fosse. Tous Ies restes 
incineres ont etc enleves de l'endroit de la combustion, c'est pourquoi on ne peut preciser 

9 Certains complexes d'incineration du petit cimeticre 
plan, fouille en 1 956 sur le territoire de la necropole tumu­
laire d'Hiscria etaient du meme type. Les recherchcs n'ont 

encore ete publiees que sous la forme d'un rapport preli­
minaire, dans « Materiale », V, pp. 308 ct  su iv. 
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la construction du bucher, probablement similaire a celui du type ]Aa V. Apres le nettoyage 
de la fosse de combustion, Ies os calcines ont ete selectionnes avec soin des autres restes cineraires 
et deposes pres de l'endroit 0\1 l'on a effectue l'incineration. Ils ont ete places directement sur 
le sol, accompagnes de quelques offrandes et recouvertes de tuiles formant double pente. Les 
autres restes de l'incineration, la terre brulee, Ies charbons, Ies cendres, de rares os calcines entraînes 
avec, ont ete, semble-t-il, deposes sur la surface recouverte par le tumulus, ensemble avec des 
groupes de pierre et de vases d'offrande. 

Les caracteres de ce type de complexe d'incineration sont Ies suivants : 
- fosse de combustion ovale ; 
- bucher, du type podium, situe probablement dans la fosse meme; 
- la zone de combustion ne depasse pas Ies bords de la fosse; 
- Ies os calcines, dont an a fait selection des autres restes du bucher, ont ete constitues 

en tumbe, pres de la fosse de combustion, ensemble avec Ies offrandes ; 
- Ies restes du bucher, demeures apres la selection des os calcines, ont ete jetes sur la sur­

face recouverte par le tumulus ; 
-- on a decouvert un seul complexe de ce type, datant du milieu du ne siecle avant notre ere. 

Co111ple:>.:es d'i11cilleratio11 a bucher dans tme fosse de co111bustion circulaire profonde (/ Ab VII) 

Ce type de complexe d'incineration est apparu dans deux tumuli, II et IX. II se distingue des 
autres par le fait que le bucher n'a pas ete installe a la surface du terrain ou sur une fosse de tirage 
a petite profondeur, mais au fond d'une profonde fosse circulaire (entre 0,75 et 1 m.). Les parois de 
la fosse ont ete fortement brulees par le feu. Dans le tumulus II, Ies fosses des buchers ont ete bordees, 
a l'extremite superieure, d'un anneau de pierres et entourees d'une sorte de cioture en pierres, situce 
a une petite distance. Apres la combustion, Ies restes incineres (os calcines, charbons) ont ete partiel­
lement receuillis de la fosse et deposes a câte, en dehors de la cioture en pierres, en formant Ies tombes. 
On y a apporte du bucher quelques vases, portant des traces de combustion secondaire, de memc 
que Ies offrandes destinees a la tombe. 

Les caracteres de ce complexe d'incineration sont Ies suivants : 
- fosse de combustion profonde circulaire, au bord entoure d'un anneau de pierres et d'une 

cioture en pierres ; 
- bucher installe au fond de la fosse de combustion ; 
- offrandes ceramiques apportees au moment de l'incineration ; 
- Ies restes de la combustion (os calcines, cendres, charbons), ramasses partiellement et deposes 

a câte, sur le sol, formant la tombe ; 
- autres offrandes deposees sur Ies tombes; 
- Ies deux tumuli avec de tels complexes datent, l'un (II) du troisieme quart du IVe siecle 

avant natre ere et l'autre (IX) de l'epoque romaine. 

B. COMPLEXES D'INCINERA TION A COMBUSTION EN DEHORS DU TUMULUS 

1 .  Ossements deposes sur le sol ( IB 1) 

De ce groupe font partie deux tum:uli, XXIII et XXV, datant d'epoques differentes ; le 
premier a ete eleve vers la fin du ye siecle avant natre ere, tandis que le second date de l'epuque 
romaine. Bien que du point de vue du type de tombe, ils soient rapproches, nous Ies traiterons 
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separement. La tombe du tumulus XXIII consistait en une agglomeration de restes carbonises, 
de quelques morceaux de charbon et de quelques fragments d'os calcines. Ces restes y ont ete 
apportes du bucher ou l'on avait brule le cadavre. Parmi Ies restes cineraires il y avait aussi de 
rares fragments des vases d'offrandes, brises sur le bucher durant la ceremonie de l'incineration. 
L'offrande de l'enterrement, formee de ceramique, a ete dcposee a l'extremite de la surface recou­
verte par le tumulus. 

Dans le tumulus XXXV, au centre de la surface funeraire, il y avait un tas de restes br(1les 
et d'ossements calcines, parmi lesquels quelques pommes de pin carbonises, provenant du bucher 
funeraire et quelques fragments ceramiques de l'offrande, sans trace de combustion secondaire. 

2. Osmmnts deposes dans une fosse ( IB2) 

Un seul tumulus (III), datant du milieu du ve siecle avant natre ere, renfermait une tombe 
de ce type. Une fosse peu profonde, a forme circulaire, a parois courbes, contenait le depât funeraire 
forme de nombreux os calcines, de cendres osseuses, d'un gros morceau de charbon du bucher 
et de deux vases brules de l'offrande d'incineration, provenant du bucher. Un troisieme vase et une 
amulette en metal ne portant pas de telles traces, avaient ete clonc apportes comme offrande a la tombe. 

3. Ossef!lents dans I' urm ( IB3) 

Un seul tumulus (VI), datant de l 'epoque romaine, contenait une telle tombe. Il consistait 
d'une amphore, posee directement sur le sol, dans laquelle on avait depose Ies os calcines, sans 
autres restes du bucher. Il n'y avait pas d'offrandes. 

COMPLEXES D'INHUMATION 

Les recherches effectuees jusqu'a present dans la necropole tumulaire histrienne n'ont decou­
vert que deux tumuli a tombes d'inhumation certaine (I et XVIII). Dans deux tumuli a tombes 
d'inhumation, un seul (I), datant du ve siecle avant natre ere, avait le squelette bien conserve, 
oriente ENE -OSO, en decubitus dorsal, Ies mains le long du corps. L'autre tumulus, datant envi­
ron de l'annee 400 avant natre ere, contenait un squelette completement detruit ;  on n'a meme pas 
pu preciser son orientation (nous ajoutons que la fosse du tombeau etait orientee NE --SO, ce qui 
pourrait indiquer l'orientation du squelette). Pour la typologie des tombes, il faut montrer qu'ils 
differaient l'un de l'autre : 

I. Le tumulus I renfermait une tombe deposee au ras du sol, bordee de trois câtcs de pierres 
placees debout, en rangee simple, avec une autre pierre en marbre fa<;onnee posee pres du crâne. 

II. Dans le tumulus XVIII, la tombe etait placee dans une fosse ovale (0,30 -1 ,80 m. dia­
metre) ayant 0,40 m en profondeur. Dans la fosse, on reconnaissait Ies traces d'un cercueil en bois, 
transforme en poussiere fine de couleur violette 10• Les dimensions assez reduites de la fosse de la 
tombe semblent indiquer que cette derniere appartenait a un enfant. 

Les deux tombes contenaient des vases d'offrande. Le premier type avait un vase a l'inte­
rieur, pres du crâne du squelette. L'autre avait deux vases funeraires (lecythes aryballisques), poses 
au milieu du corps probablement meme, a l'interieur du cercueil. En dehors du cercueil, sur l'une 

10 A la suite des fouilles faices a Kerameikos, on a decou- Kerame kos, VI, 1, suppose qu'ellcs proviennent du bois 
vert des traces violettes du cercueil en bois. K. K iibler, de ced e. 
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des parois de la fosse, il y avait deux p1erres calcaires plates et un debris d'amphore, avec des restes 
d'origines organiques a l'interieur. 

• 

Nous allons considerer maintenant le probleme des tombes decouvertes a Histria d'un autre 
point de vue, en essayant d'apporter quelques eclaircissements sur !'origine et la diffusion de 
certains des principaux types de complexes funeraires decouverts jusqu'a present. Dans les pages qui 
suivent nous ne nous refererons pourtant qu'aux types de complexes jusqu'a present plus frequents, 
et qui peuvent etre plus amplement etudies du point de vue du rituel. 11 s'agit des tombes d'incine­
ration de la categorie ]A, avec incineration sur la place meme du tumulus (fig. 1). 

D'apres nos observations, Ies complexes de la categorie ]A sont dans un certain rapport typo­
logique. 11s presentent une continuite historique, en constituant en quelque sorte le type funeraire. 
caracteristique. Le groupe ]A apparaît a Histria vers le milieu du VI0 siecle avant notre ere, sous 
la forme des complexes ]Aal et ]AaII. Les deux se caracterisent par une zone de combustion 
etendue, la premiere sans fosse de combustion, la seconde avec fosse circulaire. Le type ]Aal 
a pour correspondant le type ]Ah! dont il se distingue seulement par l'endroit ou se trouve la 
tombe. Comme ce dernier date du milieu du ve siecle avant natre ere, ii est a supposer que le 
type ]Aed a pu etre, lui aussi, employe jusqu'a cette epoque. Le type ]AaII est le premier de la 
serie de complexes funeraires ayant au centre de la zone d'incineration une fosse de combustion. 
Sa date, vers le milieu du VI• siecle avant notre ere, represente une indication concernant l'anciennete 
de cette serie de types. Les rapports existant entre le type de complexes d'incineration sans fosse 
de combustion (]Aal et ]Abl) et le plus ancien type a fosse de combustion ne peuvent pas etre 
precises a l'etat actuel de notre documentation. Nous supposons toutefois qu'ils sont tres rapproches, 
]Aall pouvant etre une variante de ]Aal. Le type ]Aall, a fosse de combustion circulaire, est 
continue par le type ]AaIII. Leurs elements communs sont : la forme de la zone de combustion, 
la presence de la fosse de combustion (differente comme forme pour Ies deux types), la coutume 
de grouper Ies restes incineres dans la fosse de combustion, le nettoyage de la zone de combustion 
et l'offrande de la sepulture, disposee en une seule direction. Les differences se remarquent dans 
la forme de la fosse de combustion, rectangulaire ou ovale pour le type J AaIII, le mort etant oriente 
probablement dans la direction E-0 (sous l'influence du type ]Aa Vf]Ab V), et dans le fait que 
Ies sacrifices humains et Ies offrandes sanglantes de chevaux ne sont caracteristiques que pour ]AaII. 
Le type ]Aalll apparaît pour la premiere fois a Histria dans le tumulus XXVIII, datant probable­
ment du V• siecle avant natre ere, et se trouve certainement atteste pour la periode comprise entre 
le milieu du IV• siecle et le premier quart du III• siecle avant natre ere. Le type .f Aa!V represente 
une evolution tardive du type ]Aalll. Ils ont en commun la forme de la zone de combustion, la 
fosse de combustion, la coutume de nettoyer la zone de combustion et de mettre Ies restes incinere 
dans la fosse de combustion. Les differences consistent dans la forme de la fosse de combustion 
(qui pour le type ]Aa!V se compose de deux fosses du type ]Aalll placees perpendiculairement, 
l'une sur l'autre, en forme de croix), et dans le groupement des offrandes de la sepulture autour de 
la zone de combustion, associees a des foyers funeraires. Le type ] Aa!V est apparu a Histria dans 
des tumuli datant de la periode comprise entre la seconde moitie du ier siecle de natre ere et le ne 
siecle de natre ere. 

]Aa V est un type different par son origine, et c'est ce que nous essayerons de prouver ci-des­
sous. 11 se caracterise comme suit : une fosse de combustion ovale, dans laquelle on avait ins talie 
le bucher circonscrit dans Ies limites de la fosse ; une zone de combustion ne depassant que de peu 
les limites de la fosse de combustion ; apres l'incineration, les restes ont ete laisses in situ et consti­
tues en tombe, les offrandes de la sepulture etant jetees directement sur ces rcstcs ou groupees dans 
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une autre partie de la zone funeraire. Ce type apparaît pour la premiere fois dans le tumulus XXXII, 
datant probablement, du ve siecle avant notre ere, et ii est certainement atteste a partir du milieu 
du IVe siecle avant notre ere ; ii continue a etre employe, avec de petites variations, jusqu'a l'epoque 
romaine. Le type ]AaVI reprcsente une evolution tardive du type ]Aa V. Ils ont de commun le 
systeme de combustion, sur un bucher inscrit dans Ies limites de la fosse de combustion, Ies restes 
incineres etant laisses in sittJ. Ils different par la forme de la fosse de combustion, qui, pour le 
type J Aa VI est en gradins (le bucher s'appuyant sur le gradin superieur). Le type J Ab VII ne scmblc 
pas avoir des rapports avec Ies autres types, d'apres Ies donnees dont nous disposons actuellement. 

\'I" s. 

\'C S. 

IV• s. 

Nous obtenons ainsi le tableau chronologique suivant : 

]Aal ]Abl 

I • • 
• . 
• i • • 

]Aall ]Aalll 

• • 
• 
• 

• • • 
• 

• . • 

JAa VI ]Ah T 'Il 

----1----1----'----
IUC s. : . 
-����������--����--�������-!-���- --����� �---'· ne s.  : 

• 

�-���--�������������������-1---��---''----���--- -��· 
I•r s. : 
Jer s. 

n• s. 

. • 
• . • 

�������������������� �����������-=-� -�-·-- --

La fiiliation des types serait clonc la suivante : 

]Aal jJAbl 

I ? 
I 

]Anii 
I 

j.'1nl li 
I 

/Aal V 

j.-1a VjJAb V  

-� 1 ?'---- ]Aa l  'f 
�� 

• 
On peut faire des observations interessantes sur la diffusion de certains ele ces types de 

complexes funeraires. 
Ainsi, le type J Aal, rencontre a Histria seulement au Vie siecle avant notre ere est largement 

repandu pendant la periode de floraison de la culture thrace meridionale, dont l'aire de diffusion 
s'est etendue sur presque toute la Bulgarie d'aujourd'hui, sur la Dobroudja et probablement sur une 
partie de la plaine du nord du Danube, depuis le V" siecle et jusqu'au milieu du IIIr siecle avant 
notre ere. Nous connaissons des tombes de ce type dans Ies localites suivantes : 

1 .  Bailovo. Recherches R. Popov 1 1 •  Tumuli I, II, III, IV, V, VII, IX, X, XI, la plupart 
appartenant a une phase ancienne (Vie- ve siecle avant notre ere) . 

2. Ezerovo. Recherches R. Popov 12• Tumuli I et II. Les restes incineres deposes dans une urne. 
ve siecle avant notre ere. 

11 R. Popov, " Isvcst iia-Institut » ,  I, 1922, pp. 71 et suiv. 12  B. Filov, « lsvestiia -Societe », III, 1912, pp. 202 et suiv .  
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Fig. 1 .  - Tableau schematique des complexes funeraires du type JA : 1 ,  l imite de la zone d' incineration ; 2, l imite 
probable du bucher ;  3, l imite de la fosse de combustion. 
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3. Batak. Recherches D. Tontchev 1 3• On a fouille 33 tumuli ayant ce type de tombe, datant 
des Vle -Ie siecles avant notre ere. Dans deux tumuli Ies os etaient reunis dans une urne, dans 
Ies autres ils etaient laisses intacts a l'endroit de l'incineration. 

4. Brezovo. Recherches I. Velkov 14• Le tumulus Baba Dolina. Incineration d'un enfant, Ies 
os mis dans un bol ; III< siecle avant notre ere. 

5. Duvanli. Recherches B. Filov 15• Tumulus XVI (Duvanliskata Kuria). Zone de combustion 
2 m diametre ; 1ve siecle avant natre ere. 

6. Madara. Recherches R. Popov 16• Incineration d'enfant ; IVe -Ille siecle avant natre ere. 
7. Mezek. Recherches I. Velkov 17• Tumulus IV (Jani Ivanov). Zone de combustion orientee 

N -S. JVe siecle avant natre ere. 
8. Vlaşko Selo (Vratsa). Recherches R. Popov 18• Tumulus I. Les os calcines groupes en un 

seul endroit ; IIJe siecle avant notre ere. 
9. Zimnicea. Recherches dirigees par I. Nestor 19• Tumulus C7• Os calcines laisses sur place. 

Debut du IIJe siecle avant notre ere. 
En Thrace, le type de complexe a incineration sur place se maintient encore durant l'epoque 

romaine. 
10. Popoviţa (r. Asenovgrad). Recherches D. Tontchev 20• Diametre de la zone de combustion 

3 m. Apres l'incineration, on a jete sur Ies restes calcines quelques petits vases et ensuite de la terre. 
Milieu du Je• siecle de natre ere. 

1 1 . Duvanli. Recherches B. Filov 21• Todorova Moghila. Zone de combustion circulaire, a 
diametre d'environ 2 m, ou il y avait beaucoup de cendres, de gros morceaux de charbon, des os 

13 D. Tontchev, « Archeologhia » 3 - 4, 1954, pp. 83 
et suiv. 

14 I .  Velkov, « Isvcstiia-Institut », XII ,  1 938, pp. 275 
et suiv. 

1& B. Filov, Duvanli, Sofia, 1 935, p .  150.  
18 R. Popov, Madara, I, Sofia, 1 934, pp.  240 et su iv .  
17  I .  Velkov, « Isvestiia-Institut », XI ,  1 937, pp. 1 27 et  

su iv .  
18 R. Popov, « lsvestiia-Institut », II ,  1923 - 24, pp. 

1 1 3  et  suiv. 
19 I .  Nes tor, SCIV, I, 1950, p .  98. La tombe se caracte­

rise par Ies elements suivants : la zone d'incineration a 
forme presque rectangulaire (2, 7 5 X 1 ,85 m) sur laquelle 
on t rouve Ies charbons du brasier (certains morceaux de 
charbon restes dans leur position initiale dans le reseau) ; 
Ies restes du corps humain orientes S - N, brules, non 
touches apri:s l ' incineration, avec, deux cpees cn fer. Sur 
Ies restes humains, des morceaux de torchis et, au-dcssus, 
de nombreux fragmcnts de vascs brises sur place et brules 
ensuite. Au nivcau du bucher, mais aussi au-dessus et au­
dessous, ii y avait beaucoup de pierres. Le professeur Nestor 
a considere cette tombe comme un four d'incineration, 
une installation pour bruler Ies morts. « II est possible 
qu'apri:s l'incineration on n'ait pas pu proceder aux opera­
tions ulterieurcs, c'est-a-dirc qu'on n'a pas pu ramasser 
Ies os calcines et Ies offrandcs et Ies ensevelir dans un tumu­
lus ; toute l ' installation ayant ete abandonnee pour des 
rais�ns inconnues, s'est ecroulee et a ete cnsuirc recou­
verte de tcrre. » Consideram que l ' incineratit!n ne s'est pas 
faire sur un bucher, Nesror croit qu'il s'agit d'un four 
d 'incineration a ba se rectangulairc en picrre, ct a bouchc 
orientee vers le nord. L'importance de cette decouverte 
consiste dans Ies nombreuses observations faites sur terrain. 
Nous ne croyons pas pourtant qu'on puisse parler d'une 
tclle installation a Zimnicea. II est plus plausiblc que, ici 
commc a Histria, nous nous trouvions devanl un complexe 
d' indneration du type ]Aal pour Ies raisons suivantes : a 

l'cxtremite de la zone d'incineration on n'a pas constate 
Ies restes d'une paroi verticale, soit en argile, soit cn picrres 
(Ies pierres se trouvant au ni vcau de la zone d ' incinerarion 
- ccrt:iines meme sous cc niveau - ne peuvent etrc 
considerees comme Ies rcstes d'une paroi) ; Ies morceaux 
de rorchis places au-dessus des resres humains calcines, 
ne peuvent provcnir du plafond du four, etant donne que 
Ies offrandes, brisees sur place et brulees ensuite, se rrou­
vaient par-dessus ces morceaux :  le cadavre et Ies morceaux 
d'argile ont donc brule en meme temps que Ies vases d 'of­
frande ; la forme pi urât rcctangulaire de la zone de combus­
rion n'offre aucune difficulte pour notre inrerpretarion, 
dans la necropole de Histria Ic complexe d'incineration du 
cumulus X X  VIII, represenrant sans conteste une tombe 
avec incinerarion sur place, avait unc zone de combusrion 
a forme pareille, duc probablement a certaincs conditions 
dans lcsquelles s'est produite l'incinerarion ; quant a la cou ­
tumc de ne pas toucher aux resres humains et aux offran­
dcs apri:s l'incinerarion ct de Ies consritucr en tombe, 
c'est, comme nous avons essaye de le prouver ci-dessus, 
une coutume qui appartient non seulement au mondc 
thrace, mais aussi a d'aurres regions. 

D. Berciu, Arheologia preistorică a Olteniei, Craiova, 
1 939, pp. 1 92 - 1 93, fig. 237, mentionne un « four crcma­
toire », a Ostrovul Şimian, du Jer sii:cle de notre i:re ; Ies 
observarions de terrain sont cependant trop sommaires 
pour quc ce monument archeologique puisse etre correc­
temcnt interprete ; ii reste cncore possible quc la tombe 
(s'il s'agit reellement de cela) ait ete recouverte par une 
voute en pierres et briques. La seule tombe-four resre, 
pour le moment, dans notrc pays, celle dccouvcrte par 
Radu Vulpe a Poieneşti, datant du IV< ou III< sii:cle avant 
notre i:re, voir « Materiale » I, pp. 312-315, fig. 97 - 99. 20 D.  Tontchev, « Godifoik-Plovdi v », I ,  1954, pp. 
217 et suiv. 21 B. Filov, D11vanli, pp. 144 et su iv., 236. 
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calcines, des fragments d'objets en fer et en bronze, tous calcines, ainsi qu'un vase jete dans le bucher 
vers la fin de la cremation. Filov croit que le tumulus date de l'epoque hellenistique, mais la structure 
du remblai en couches alternees paraît dater des re -ne siecles de natre ere. 

12. Belozeme. Recherches Al. Peev 22• Gornata Moghila. Description confuse, mais le releve 
du bucher est interessant. La zone de combustion a peu pres carree (2,70 X 2,20 m.) est orientee 
O -E. Les restes de bois carbonise (bucher?) sont bien conserves. Le squelette incompletement 
calcine. Sabre et lance, offrandes en verre et en ceramique. D'apres le releve, ressemblances avec 
9. I cr -ne siecle avant natre ere. 

13. Philippopolis (Plovdiv). Recherches D. Tontchev 23• Tumulus II. Zone de combustion a 
diametre de 3,50 m. Traces de charbon, peu d'os calcines, vases d'offrande ;  la plupart des restes 
calcines, enterres separement, a câte dans une tombe en briques. Premiere moitie du IVe sieclc de 
natre ere (epoque de Constantin le Grand). 

On remarque la presence de ce type de tombe dans la region de la civilisation dace. Une serie 
de recherches faites ces derniers temps sur le territoire de la Roumanie ont prouve que le rituel 
des tombes a incineration sur place, similaire au type ]Aal et a ceux qui s'apparentent a lui, y est 
present, avec certaines modifications qui s'expliquent par l'influence des cultures hallstattiennes. 
Vaiei quelques-unes de ces decouvertes : 

14. Popeşti. Recherches Alexandru Vulpe 24• 
15. Crăsani. Recherches I. Andrieşescu 25• 
16. Cetăţeni. Recherches D. V. Rosetti 26• 
1 7. Poiana. Recherches Radu et E. Vulpe de 1927 -1936 21. 
Le type de complexe funeraire a incineration sur place est tres frequent dans la civilisation 

thrace meridionale de Histria et presente beaucoup d'analogies avec le type J Aal. De ce point de 
vue, Ies observations si precises faites a Zimnicea (9) ont une valeur toute particuliere. On a constate 
ici l' orientation du cadavre N -S;  un bucher de poutres placees perpendiculairement Ies unes sur 
Ies autres ; l'offrande d'incineration formee de nombreux vases et le mobilier personnel 28• On a 
trouve Ies restes incineres intacts, laisses sur place, dans Ies points suivants (li ou on specifie ce detail 
dans la description) : Batak (3), Popoviţa (10), Belozeme ( 12) 29• Dans l'autre variante, plus repandue, 
Ies restes calcines sont ramasses. Cette variante est celle qui apparaît a Histria dans les types J Abl, 
J Aall, J Aalll, J AalV. On la ren contre dans la region balkano-danubienne sous forme d' ossements 
disperses, soit en monceaux dans la zone de combustion - Vlaşco-Selo (8), soit dans une urne, com­
me a Ezerovo (2), Batak (3), Brezovo (4), soit dans une tombe separee, a toute proximite de la 
zone de combustion, comme a Bailovo (1), tumulus I, et a Philippopolis (13). Nous n'examinerons 
pas les autres details des particularites de rituel observes dans ces tombes, d'autant plus que les rap­
ports des fouilles que nous avans consulte sont, pour la plupart, sommaires, voire meme insuffisants. 
Du point de vue de natre recherche, nous avans seulement voulu montrer que les complexes d'incine­
ration des tombes de Histria, loin d'etre isoles, sont caracteristiques aux populations thraces voisines 
ou eloignees de la region d'Histria. 

22 Al. Pecv, « Godifoik-Plovdiv », 1 926 - 1 927, pp. 
65 et suiv. 

23 D. Toncchcv, « Godi!inik-Plovdiv » I V, 1960, pp. 
133 ct suiv. 

24 Radu Vulpe, dans Istoria României, I, p. 246. 
26 Ibidem. 
26 Information, D. V. Rosetti, 1963. 
27 Radu Vulpe, op. cit. 28 Le materiei de cette tombe etant cmballe, on n'a 

pas encorc etabli si Ies offrandes ceramiques etaicnt integra-

lement brulees, ayant ete deposces pendant l ' incineration, 
ou bien s'il y avait aussi de vases non brules et  qui, par 
leur position dans le complexe funeraire, puissent etrc 
attribues a la ceremonie de l'enterremenc. 

29 I I  est possible que la situation ait ete la meme a Bai­
Iovo (1) a l'cxception du tumulus I, a Duvan li (5 ) ,  a Ma­
dara ( 6) , a Mazek ( 7) , a D11vanli ( 1 1 ) ,  puisque dans Ies 
rapports de fouilles on ne signale pas d'intervcntion dans 
Ies restes demeures apres l'incineration, en vuc de Ies grou­
per ou de Ies mettre en monceau. 
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Une derniere observation s'impose toutefois. Nous avans observe que, pour la civilisation 
dace du Latene, Ies tombes tumulaires a combustion sur place ne se trouvent qu'en petit nombre. 
Comme on l'admet generalement aujourd'hui, ce rituel etait reserve a l'aristocratie tribale. Etant un 
rituel archaique, ii signifiait la transformation de l'endroit de l'incineration du cadavre en un lieu sacre30, 
et il etait reserve aux chefs. La situation est assurement la meme a une periode plus reculee, notamment 
celle de la culture thrace meridionale. De ce point de vue, les observations de Zimnicea sont 
une fois de plus concluantes. Pres d'un cimetiere plan d'incineration en urnes, frequent dans d'autres 
points de cette civilisation 31 , il y a quelques tumuli a sepulture reserves aux chefs, et nous en avans 
analyse un ci-dessus (9). La situation d'Histria confirme d'ailleuts cette supposition, car elle a permis 
une serie d'observations qui seront discutees, plus loin, mais evidemment a la fin du Hallstatt et a 
l'epoque Latene, ce rituel n'etait pas le seul reserve aux chefs, dans l'espace carpato-danubien. Une 
tradition ancienne, mais d'origine differente, se manifeste, a la meme epoque, par l'erection de tumuli 
a chambre interieure en pierre. Descendant probablement de l'epoque mycenienne, elle s'est forte­
ment developpee dans le royaume odryse. 

En passant en revue Ies complexes d'incineration a combustion sur place du type ]Aal ou 
apparente, nous avans pu situer Ies decouvertes de Histria dans leur cadre historique. Quant a la 
diffusion de ce rituel, nous devans signaler que de tels complexes n'apparaissent pas seulement dans 
le milieu thraco-dace, ce qui est d'ailleurs naturel : rituel d'origine ancienne, il n'est pas reste inconnu 
du monde grec, et en ce sens, ii y a quelques decouvertes particulierement significatives. 

18. Haios (Thessalie). Recherches A.J .B. Wace et M.S. Thompson 32• Du groupe de 10 tumuli, 
on a fouille un seul qui recouvrait plusieurs buchers de surface, a zone de combustion a comour 
irregulier. En place des buchers il y avait une couche de residus de combustion, contenant des cen­
dres, des ossements humains calcines, des fragments ceramiques brules secondairement, des armes 
en fer, des fibules passees par le feu, recouverte a son tour d'une couche de pierres a diametre 
de 2,40 m, epaisse de 0,60 m. Epoque geometrique (VIIIe siecle avant natre ere). 

19. Gordian. Recherches Rodney S. Young 33• Les tumuli A, F, et I contenaient des complexes 
d'incineration sur place. L'une des tombes (le tumulus H ?) est decrite ainsi : sur une plate-forme 
d'argile, ayant 3 m de diametre, se trouvaient Ies restes du bucher, caracterises par une masse de cen­
dres, des fragments de poutres carbonisees, melanges avec de la ceramique et des objets de bronze, 
tous ayant passe par le feu. Au milieu ( ?), une petite fosse contenait Ies os du mort avec quelques 
bijoux d'electrum et de ceramique, et d'autres objets brules, apportes du bucher. Les trois tumuli 
<latent de la premiere moitie du vie siecle avant natre ere. 

20. Nymphaeum. Recherches anciennes, systematisees par L. F. Silanţeva 34. 
- Tombe 7 (tumulus 1). Zone de combustion ayant 3 X 2m, avec des cendres, de l'herbe 

brulee (?), des charbons ; au centre de la zone se trouvait l'urne contenant Ies os calcines. Ille siecle 
avant natre ere. 

- Tombe 10 (« Le grand tumulus pres de la terre des paysans »). Zone de combustion 2 x 1 ,50 
m ;  petits os calcines. 

- Tombe 1 1  (meme tumulus). Zone de combustion de 4 m2, recouverte d'une couche de cen­
dres, avec de grands morceaux de char bon, et des os calcines ; 2 alabastra, 2 strigiles, des clous ; 
V0 -Vle siecle avant natre ere. 

ao Radu Vulpe. op. cil. 81 Dernierement on a decouvert une serie de ces cime­
tieres dans la  partie N - E  de la  Thrace et en Dobroudja, a Ravna, Satu-Nou, Beilic, Cernavoda, Teliţa, Muri­
ghiol, etc. 

32 A. J. B. Wace et M. S.  Thompson, BSA, 18,  
1 91 1 - 1 912, pp. 1 et suiv. 

33 Rodney S.  Young, « Anatolian Studies », I ,  1 951 , 
p. 1 1 ;  li, 1952, p. 20. 

31 L. F. Silantseva, MIA, 69, 1 959, pp. 5 et suiv. 
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Malheureusement, ces tombes ont ete fouillees entre 1 870 et 1 880, et Ies observations de terrain 
sont insuffisantes. 11 est possible que ces complexes representent des tombes a incineration sur place, 
pareilles au type J Aal et aux types apparentes d'Histria. 

Fig. 2. - La diffusion des complexes funeraires du type j Aal et de ceux apparentes. 1 ,  Bai Iovo ; 2, Ezerovo ; 
3, Batak ; 4, Brezovo ; 5, Duvanl i ;  6, Madara, ; 7, Mezek ; 8, Vlasko Selo ; 9, Zimnicea ; 10 Popovitsa ; 1 1 ,  Duvan l i ;  
1 2 ,  Belozeme ; 1 3 ,  Phil ippopol is ;  14 ,  Popeşti : 1 5, Piscul Vrăsani ; 1 6 ,  Cetăţen i ;  1 7, Poiana;  1 8, Haios ; 1 9 ,  Gor-

dian ; 20, Nymphaeum ; 21, Panticapaeum.  

21 .  Panticapaeum. Fouilles anciennes, relatees par L.F. Silantseva 35• Tumulus fouille en 1 899 : 
au milieu d'une zone calcinee, dans une fosse superficielle, il y avait une amphore - urne a figures 
noires. 

- Tumulus fouille en 1891 par le comte Bobrinski. Au niveau du sol, on a decouvert une vaste 
zone brulee, avec beaucoup de charbons et des restes d'objets en fer et en bronze (epee, strigile). 
Au centre, l'urne aux os calcines. Premiere moitie du ye siecle avant notre ere. 

35 L. F. S i lantseva, op. rit., pp. 1 9 - 20 
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La presence de ce type de tombe dans Ies quelques localites indiquees plus haut, a titre d'illus­
tration, sont une preuve que le monde grec connaissait ce genre de tombes. En ce sens, Ies exemples 
de Crimee sont particulierement interessants. Vu que dans cette region le rite de l'incineration n'etait 
pas connu des populations autochtones (Scythes, Taures, Syndomeotes), Ies archeologues sovietiques 
attribuent aux colons grecs, toutes ces tombes d'incineration des necropoles des villes grecques, non 
seulement celle du type faisant l'objet de cette etude 36• On rencontre une situation similaire dans la 
necropole phrygienne de Gordian, ou, au Vle siecle avant natre ere, on elevait des tumuli a tombes 
avec incineration sur place, sans rapport avec ceux des siecles anterieurs. Rodney S. Young Ies consi­
dere ici comme un produit de la « mode », en comprenant par cela l'influence grecque qui y avait 
penetre 37 • 

II devient clonc possible de supposer que le centre d'ou s'est propagee « la mode » des tombes 
a incineration sur place, dans des complexes d'incineration ressemblant au type ]Aal et apparentes 
d'Histria, se trouvait dans l'une des regions de la Grece metropolitaine ou asiatique. Mais il y a une 
difficulte, pour admettre cette interpretation : ii s'agit de l'absence de tels complexes dans le monde 
grec egeen. En effet, a l'exception des tombes de Hallos d'epoque geometrique (18), pour le moment 
isolees, on ne connaît pas dans ces regions d'autres decouvertes similaires. Pourtant ii existe une 
celebre mention litteraire. Le passage de l'IIiade, XXIII, 161  -179, qui, datant d'apres la critique philo­
logique moderne des vn1e -vne siecles avant natre ere 38, decrit un complexe d'incineration a 
bucher de surface, ayant de nombreuses analogies avec ceux dont nous nous occupons. 

En faisant le resume des resultats obtenus a la suite du taur d'horizon parcouru, ii faut conclure 
que le type ]Aal et ceux d'Histria qui lui sont apparentes presentent de nombreuses analogies avec 
certaines sepultures de la civilisation thrace meridionale. L'existence de tombes semblables, dans 
des lieux situes en dehors de cette civilisation, lies directement avec la Grece, nous font supposer 
que ce rituel etait familier aux Grecs, meme si en Grece ils le pratiquaient rarement 39• 

Si, pour le type ]Aal et ceux qui lui sont apparentes nous avans etabli des analogies 
avec le monde thrace meridional, la situation est toute differente pour Ies complexes du type J Aa V. 
L'incineration des morts dans des fosses individuelles, orientees dans le meme sens que Ies tombes 
d'inhumation (c'est-a-dire E -0), et l'habitude de laisser intacts Ies residus incioeres, apparaît autant 
en Grece qu'en Asie Mineure. II faut cependant faire une distinction. Dans certaines regions, le 
bucher etait place au fond d'une fosse profonde. Par exemple a Kerameikos on a constate que, des 

36 G. A. Tsvetaeva, MIA, 56, 1957, p. 232 ; Elena 
Kastanian, M IA, 50, pp. 274 et suiv. ; L. F. Silantscva, 
MIA, 69, 1959, pp. 94 ct  suiv. 

37 Rodney S.  Young, {< Anatolian Studics », II, 1952, 
pp. 20 et suiv. 

88 H. Lorimer, J!omer and /he Mon11ments, Cambridge, 
1950, pp. 109 et suiv. 

39 La tradition de l 'incincration ct de l'enscvclissemcnt 
sur place, sous tumulus avait, dej a avant l'epoque dont 
nous nous occupons, unc longuc histoire. Comme l'affirmc 
G. Kossack, Hallslallzeit in Siidbayern, Berlin, 1959, p. 
1 1 8, a la fin de la periodc des champs d'urnes apparait 
la tombe a l ' incineration sur place en tumulus. « Der 
Leichenbrand ist nicht mehr ausgelesen, sondcrn vcrblicb 
in  cler ' Scheitcrhaufcnasche, die cine Brandplalte bildet, 
auf der man die Totengefăsse niederstellte. » Ce ritucl 
etait frequent dans la premiere periode du Hallstatt. 11 
apparaît, des la fin de l'epoque du bronze dans cctte partie 
de ]'Europe ; voir specialement Ies fouilles de Caka du S - O  
de la Slovaquie, A.  Tocik e t  J .  Paullk, SlovArh, Vll,  
1960, pp. 59 et suiv. ; ] .  Vladar, SlovArh, X, 1962, pp. 
318 et suiv. et  T.G.D. Powell, « Procecdings of the Pre­
historic Society », XXIX, 1963, pp. 216 et suiv. (nous remcr-

cions Ic professcur I .  Nestor de ccs informations). 
II est intcressant que cc rituel apparaît cn Dalmatic et 

a Noricum avant l'arrivee des Ccltes, ct foit de nouveau 
son apparition dans cette derniere region, a l 'epoque de 
l'occupation romaine, se diffusant en meme tcmps vers 
!'est de I '  Europe. Cest ainsi que se constitue la tombc 
tumulaire du groupe norico-pannonique. Cf. O. Menghim, 
« J ahrbuch for Landeskunde Nord-Ostcrrcich » 1928, pp. 
30 et suiv. ; ] .  Caspart, MAGW, 1938, pp. 121 ct suiv. ; 
W. Alzinger, MAGW, 1952, pp. 1 et suiv. C'est de cctte 
direction qu'ont apparu, chez nous, en Transylvanic, Ies 
necropolcs tumulaires de Caşolţ, Calbor, Ighiu, dont 
Ies caracteristiqucs sont tres rapprochees du groupc 
norico-pannonique. Nous ne pouvons pas etrc d'accord 
avcc l'avis exprime par M. Macrea ct d'autrcs cher­
cheurs de Cluj, sur le caractere daciquc du ritucl de 
ces necropoles. Voyez Ies arguments contraires, du 
point de vue du mobilier funeraire, chez K. Horcdt, 
Untersucbungen zur Friibgescbicbte Siebe11biirgens, Bucarcst, 
1958, pp. 31 et suiv. Sclon notre point de vue, nous devons 
preciser qu'il n'existc aucune analogie possible avec Ies 
tombes a incineration sur place d'Histria, qui apparticn­
nent a un autre ecrele culturcl. 

https://biblioteca-digitala.rohttp://www.daciajournal.ro



19 N ECROPOLE S  TUMULAIH ES D 'llI STRIA 181 

le commencement du vnre siecle avant natre ere, ce type de tombe apparaît et domine durant 
le vne et le vre siecle avant natre ere. II se caracterise par une fosse profonde, des dimensions 
d'une fosse d'inhumation, au fond de laquelle an creusait 3 fosses (l'un longitudinal, au milieu 
et deux perpendiculaires sur celui-ci, paralleles aux deux câtes plus courts de la fosse), afin de faci­
liter la ventilation 40• Les memes caracteristiques se retrouvent dans d'autres cimetieres attiyues 
(Vari, Vurva, Velanidezza, Phaleron 41). Recemment, d'interessantes observations ont ete obtenues 
par Ies fouilles d'un autre cimetiere d' Athenes de la place de la Concorde. Les fosses des tombes 
se trouvent a 1 -2 m de profondeur par rapport au niveau antique 42• De telles tombes apparais­
sent aussi a Rhodos 43• Ce qui est caracteristique ici, c'est que sur le fond de la fosse i l  y avait 4 
petites fosses dans Ies 4 coins, utilisees soit pour le rituel, selon Kinch 44, soit pour la ventilation, 
d'apres Jacopi 45• Les restes brules etaient laisses intacts apres l'incineration. Dans d'autres regions 
de la Grece, Ies fosses avaient une profondeur beaucoup plus reduite, comme a Olynth 46, ou etles 
ne depassaient pas 1 m. II n'y a pas lieu de discuter ici Ies causes locales qui ont determine 
Ies diverses variantes, de ce type de tombe, natre information etant loin d'etre complete. Ce qui 
nous interesse surtout c'est sa presence en Grece, d'ou il s'est repandu dans Ies diverses regions 
colonisees. Interessante, de ce point de vue, est la presence de ce type de tombe dans la colonie rho­
dienne d'Emporion, du NE de l'Espagne, ou, durant ses premiers siecles d'existence an pratiquait 
de telles tombes, quelques-unes ayant aussi des mobiliers funeraires indigenes 47• Sur Ies câtes de 
la mer Noire, en dehors d'Histria, elles sont attestees a Callatis 48 et a Nymhaeum 49• 

La penetration de ce type de tombe en Thrace aussi, ne manque pas non plus d'interet. C'est 
ainsi que nous avans la plus ancienne attestation a Duvanli, tumulus 13 (Duvanliskata Kuria), qui 
recouvrait une tombe d'incineration avec une fosse de 2, 10 X 0,90 m, profonde de 0,30 m orientee 
E -0. Dans la fosse, en dehors des cendres, des ossements calcines et du charbon, an a trouve 
des dents et des os de porc, ainsi que l<l vases brises. La tombe date du nre -ne siecle avant natre 
ere 50• Une autre tombe a ete decouverte a Brezovo, Roşava Moghila (fosse d'incineration 1 ,70 x 0,35 m 
profondeur 3,60 m, orientation E -0, recouverte de briques ; Ier siecle avant natre ere 51). D'autres 
tombes de ce type existent dans la necropole romaine de Mezek (Devet Cuiki) 52 : tumulus I tombe 
2, fosse d'incineration de 2 X 1,30 m, a profondeur de 0,30 m, orientee E - 0 ;  date a l'aide d'une 
monnaie en argent de Faustine ; tombe 3, a fosse d'incineration de 2,10 X 0,60 m, a profondeur de 
0,30 m, en forme de cuve ; Ies offrandes rangees surtout vers le sud ; contemporaine de la precedente. 
On a fait une decouverte similaire a Li.ileburgaz (Thrace turque) : recherches A. M. Mansel 53, tumu­
lus B, tombe I I ;  la fosse d'incineration, orientee N -S, avait 2,35 X 0,50 m et une profondeur de 
0,30 m, avec Ies parois et le fond plaques d'argile ; couvercle de tuiles, la tombe date du milieu du 
ne siecle de natre ere. 

4° K. Kiibler, Keramciko1, VI,  1 ,  pp. 83 et suiv. 
u K. Kiiblcr, op. cil, pp. 96 et suiv. 
42 S. Charitonides, AE, 1959 (1961), pp. 130 ct suiv. ; 

cf. Rodney S. Young, « Hespcria », XX, 1951,  pp. 
80 et suiv„ qui publie une serie de tombes d'cnfants du 
meme type, d' Athi:ncs, intra 11rbem, de l'cpoque archaiquc 
ct classique, ciont Ies fosses de combustion avaient des 
profondeurs variant de 0, 1 5  m a 1 ,50 m. 

43 F. Kinch, Vrouglia, Berlin, 1914, p .  54 ;  pour Ies 
fouilles de l'ccole italienne effectuecs apri:s la premiere 
guerre mondiale, voir « Asatene », VI- VII, et ClRh, 
III, IV, V I - VII ;  AA, 1 936, col, 168 et suiv. 

u F. Kinch, Vrouglia, p.  54. 
0 G. Iacopi, CIRh, III, 1929, p .  8. 
46 D.  M. Robinson, Olynth XI, Necro/ynlhia, Baltimore, 

1 942, pp. 253 et suiv. 
47 M. Almagro, La1 necropoli1 de A111p11ria1, I ,  Barcelona, 

1 953, 
48 C. Preda, « Dacia », N.  S„ V, 1961, pp. 299 et suiv . 

Trois tombes de ce type encadrees d'une crepido111a rectan­
gulaire en blocs calcaires, datent du rve siecle avant notre 
ere. De meme le tumulus GAC, fouille en 1 961  par 
C. Preda (information C. Preda). 

49 L. F. Silantseva, MIA, 69, 1 959, pp. 98 et suiv. La 
tombe 1 0 :  la zone d'incineration de 2 X 1 ,50 m. ( ?) des 
V< -1 V< siecles avant notre ere, la tombe 16 : fosse de com­
bustion de 1 ,80 X 0,90 m, a profondeur de 0,54 m (sans 
mobilier). 

60 B.  Filov, Duvanli, pp. 147, 236. 
61 I .  Vclkov, « Isvestiia-Institut », VII, 1 938, pp. 261 

et suiv. 
62 I. Velkov, «lsvestiia-lnstitut », XI, 1937,pp. 1 56 et su iv. 
63 A. M. Mausel, AA, 1941 ,  col. 134 et suiv. 
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En conclusion, nous pouvons considerer d'origine grecque le type ]AaV de complexe avec 
incineration sur place, decouvert a Histria M. Ce type remontant, d'apres nas recherches actuelles, 
probablement au ye siecle, encore qu'il ne soit pas impossible que d'autres decouvertes ne fassent 

Fig. 3. - La diffusion des complcxes funeraires du type }Aa VI. 1, Noviodunum ; 2, Svetikirilovo ; 3, L iileburgaz. 

reculer cette date, apparaît surement dans la seconde moitie du IVe siecle avant natre ere, a Histria. 
En resumant Ies resultats comparatifs obtenus pour les complexes funeraires avec incineration 

sur place dans la periode grecque d'Histria, on constate que : le premier ]Aal apparaît au VIe siecle 
avant natre ere et dure, par sa variante ]Abl, au moins jusque vers la moitie du siecle suivant. Ce 

64 Nous ne pouvons etre d'accord avec D. Protase, 
« Dacia » N. S„ VI, 1962, pp. 1 85 et suiv„ qui considere 
le type des tombes de Transylvanie, decouvertes a Apulum, 
Porolissum, Sebeş, Sf. Gheorghe et Sighişoara, comme 
etant analogues au type ]Aa V d'Histria. Bien que nous 
n'ayons pas participe aux fouilles de tels cimetieres, i i  res­
sort des rapports preliminaires, (pour Apulu m : « Mate­
riale », V, pp. 435 -442 et 450 ; VI, pp. 397 - 404 ; VII, 
pp. 407-410 ;  pour Porolissum : ibidem, VII, pp. 380 -384; 
etc.) que ce groupe de tombes se caracterise par un ensemble 
rituel different de celui atteste a Histria. La difference 

principale - d'apres nous - consiste dans le  fait  qu'i l  
s'agit, pour Ies tombes de Transylvanie, d'une incinera­
tion faite ail leurs, Ies os calcines etant ensuite deposes 
dans une fosse ovale, a d imensions reduites, brulee ou 
non rituellement. D'apres nos informations, de telles tom­
bes n'ont pas apparu j usqu' a maintenant au sud du Danube. 
En ce qui concerne Ia tombe de Popoviţa, consideree 
par D. Protase, op. fii, p.  1 89, comme similaire au groupe 
de Transylvanie, elle ne peut avoir aucun rapport avec ce 
groupe ; elle correspond au type ]AaIII d'Histria (le 
tumulus de Popoviţa, foui l le  e t  publie par D. Tontchev, 
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type est probablement apparente a JAaII, avec lequel il est d'ailleurs strictement contemporain. 
]Aal, ]Abl et ]Aall sont Ies plus anciens types de tels complexes d'incineration, decouverts 
jusqu'a present a Histria. Ce sont d'eux qu'ont derive certains types qui apparaissent plus tard 
(] Aalll et J Aa!V) . Le type J Aal /j Abl et ceux qui lui sont apparentes presentent de nombreuses 
ressemblances avec Ies complexes funeraires de la culture thrace meridionale. 

Le type grec de la tombe avec incineration sur place identific a Histria dans le type J Aa V, 
a pu apparaître au V0 siecle avant notre ere. Son apparition marque la presence des premieres tombes 
a caractere purement grec dans la necropole tumulaire. Ce type de complexe d'incineration a conta­
mine en partie certains types, derives de ]Aal, ]Abl et de f Abil: ]Aalll et]Aa!V. 

L'epoque romaine commence a Histria par l'apparition de deux types nouveaux de complexes 
avec incineration sur place, mais derivant, a ce qu'il paraît, des types utilises durant l'cpoque grecque. 

C'est ainsi que le type ]Aa VI, identific par nous dans un seul tumulus de la deuxieme moitie 
du Ier siecle de notre ere, apparaît aussi dans d'autres endroits du sud du Danube (fig. 3). 

1 .  Noviodunum. Recherches E. Bujor 55• 
- Le tumulus XXV (t. 8) : fosse d'incineration a deux gradins, la premiere de 3,50 X 2 m (la 

profondeur n'est pas specifice), la seconde 2,50 m X 3 m ;  Ies restes de l'incineration mis dans la fosse 
inferieure, recouverts avec de tuiles en double pente. Monnaie de Neron emise en 64. 

- Le tumulus XXVI (t.9) : orientation N -S. La fosse d'incineration a deux gradins, le premier 
de 3,50 X 2,10 m, avec une profondeur de 0,70 m, le deuxieme du 2,50 X 0,60 m, avec une profon­
deur de 0,55 m. La fosse inferieure couverte de tuiles. Dcux monnaies en bronze de Vespassien, emises 
en 71. 

- Le tumulus XXXI (t. 10) ;  orientation E _.O, Fosse d'incineration a deux gradins, le premier 
de 2,70 X 0,30 m (la profondcur n'est pas precisee), le second de 1 ,80 X 0,55 m. Les restes bnîles, 
mis dans la fosse inferieure. Monnaie de Hadrien. 

-- Le tumulus VI (t. 6) : orientation E -0. La fosse en deux gradins, le premier de 1 X 1 ,50 m, 
profondeur 0,70 m; le second de 2,15 X 0,46 m, profondeur de 0,20 m. Les restes de l'incinera­
tion mis dans la fosse inferieure. Deux monnaies de bronze du temps d' Antonin le Pieux emises 
en 1 56 /7. 

- Le tumulus XXXII (l'orientation n'est pas specifice) . La fosse d'incineration a deux gradins, 
le premier de 2,80 X 1 ,80 m (la profondeur n'est pas specifice), le second de 2 X 0,80 m. Sans 
monn3les. 

Dans toutes Ies tombes de Noviodunum Ies parois et le fond sont tailles avec soin, formant 
des plans lisses et des angles droits. 

2. Svetikirilovo (Stara Zagara). Recherches T. Gherasimov 56• Fosse (l'orientation n'est pas 
specifice) a deux gradins, regulierement tailles ; le premier de 2,40 X 1 ,80 m, profondeur de 0,20 m, 
le second de 1 ,40 X 0,40 m, profondeur 0,29 m. Monnaies du temps de Trajan. 

3. Liileburgaz (la Thrace turque). Recherches A. M. Mansel 57. Le tumulus B, tombe I, la fosse 
a deux gradins tailles soigneusement, le premier de 2,77 X 2,06 m, profondeur de 0,80 m, le second 
de 1 ,37 X 0,66 m, profondeur de 0,35 m ;  couverte de poutres en bois ; milieu du Il0 siecle de notre ere. 

De cette liste des decouvertes on constate que ce type de tombe avec incineration sur place 
apparaît dans la partie est de la Thrace et dans la Dobroudja, mais seulement a l'epoque romaine. 

« Godi!inik-Plovdiv », I, 1954, pp. 217 et suiv. rccouvrait 
deux tombes d'incineration, la premiere etait analogue au 
type ]Aol d'Histria ;  l'autre - ii laquelle se rapporte 
D. Protase - avait Ies caracteristiques suivantes : fosse de 
combustion de 1 ,85 X 0,70 cm, zone d'incineration au 
diametre de 5 m ;  cette tombe est datee par une monnaie 

du temps de Neron.) 
56 E. Bujor, « Dacia »,  N. S„ IV, 1 960, pp. 525 et suiv. 
&a T. Gherasimov, «lsvestiia-Institut », XV, 1946, pp. 

1 82 et suiv. 
67 A. M .  Mansel, AA, 1 941,  col, 120 et suiv. 
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Les plus anciennes datent de l'epoque de Neron et de Vespassien et se trouvent a Noviodunum. Le 
type] Aa VI de Histria est analogue aux autres de notre liste, la fosse a gradins etant toutefois executee 
avec plus de negligence. Du point de vue strictement typologique, le type J Aa VI est une evolution 
du type ]ÂaV 58. 

Le second type de tombe a incineration sur place c'est le type ]AaIV, qui, dans la necropole 
d'Histria, apparaît en commen<;ant de la seconde moitie du Jer siecle de notre ere. 

Pour le moment, en dehors du fait qu'on le retrouve a la meme epoque dans la necropole de 
Tomis 59, nous ne connaissons pas d'autres analogies. 

En conclusion, on peut dire que, dans l'evolution des types de complexes funeraires d'incinera­
tion sur place on constate a Histria Ies etapes suivantes : 

- durant la seconde moitie du Vie siecle et jusqu'au ye siecle, des complexes qui presentent 
des elements caracteristiques de la culture autochtone, developpee a cette epoque en Dobroudja 
et en Thrace. 

- ye siecle - jusqu'a la fin de l'epoque hellenique, complexes a caracteres predominants grecs. 
- seconde moitie du ier siecle - ne siecle, introduction de certains types nouveaux gui ne 

representent cependant que des variantes de ceux utilises a l'epoque grecque. 
Le caractere predominant du rituel funeraire a Histria, c'est la continuite des formes sur tuute 

la duree de la necropole, auxquelles, Ies influences venant, premierement du monde geto-thrace et 
plus tard du monde romain donnent aux diverses phases de l'histoire de ce cimetiere des aspects dif­
ferents . Les principaux types de complexes avec incineration sur place (les mieux conserves jusqu'a 
maintenant) se developpent directement Ies uns des autres, en donnant un caractere unitaire a 
tout le cimetiere tumulaire de Histria. 

M V. Barbu, qui a execute des fouillcs dans le grancl 
cimetiere plan de Tomis, nous informe que ce type de 
tombe a cte conMate des l'epoque hellenistique. Dans n: 

cas Ic typc J Aa VI rcprescnte probablement une variante 
grecque <lu type }Aa V. 

69 Information V. Barbu. 
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